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CEST VRAI, SE! LE 





a . 
LE FROÎD EST TERRIBLE.! 


FROÎD EST. INTENSE EN 


A'CHAQUE RELÈVE, CEST PAREIL / Æ 

SRE) ON RETRONE LES SENTINELLES CETTE PÉRIODE DE L'ANNEE + 

GELÉES ET. AUSS] RAIÎDES QUE ET NOUS MANDUONS DE 
WVRES ET DE VÊTEMENTS 


DES AFFÛÜTS DE CANON.-- 


CHAUDS --- 





CE N'EST PAS BETTER! ÎL£ FAUT ATOUT PRIX 


ES ÇA CONTINLE, NOUS PER DAIONS LA PAS UN N! 
L S N’EST ÉTONN ANT: RENVOYER CN HOMME .LA- BAS / 


BATAILLE AVANT DE L'AVO/r 


COMMENCÉE, FAUTE D'HOMMES ET 


DE MUNÎTIONS --- 


ZA DÉPÊCHE 
PLUSIEURS MESSAGERS 
A\LARRIÈRE POUR 
QU'ILS NOUS ENVOIENT 
Dé) FAVITAILLEMEN 


ÎL ME FAUT UN 

VOLONTAIRE , SINON 

NOUS MOURRONS TOOL. 

ÎCi, EUX VOuS ET 
Mois. 


MOUVELUES. 
DE £IMBÉCILE - 
ul MA VOLE 
MES BRETELLES 
P 


a” 





LME, FAUT LES CHARIOTS 
BANDES DE DEA VVARES , DE MUNITIONS ET 
_MONGOLS SE SONT DE VÉTÉMÉNTES CHAUDS, À LE FAT 

NFAIRÉES DERRIÈRE VOUS M'ENTENDEZ 7 
M cu æ LES VOLON TAIRES 
S ZA ou sr ll COMMENCENT. À MANQUE, 
SNTÉRCEPÉE SÎRE.,.… ÎLS SAVENT QUE 
LEUR C/ANCE DE 


RFEVENL) / PAS SRE) DES 





£7 es ; SURVIVRE 
EMISSAIRES 


ÆST PLUS 








BIEN, SIRE, TE \AÏS LEUR PROMETEZ- LEUR CE QUE VOUS VOUDREZ, 
DEMANDER; PEUT- ÊTRE QU'EN/ LE L'OR, ON GRADE, N'IMPORTE QUO, MAIS 
LE PAYANT BIEN... Î FAUT QUE, L'UN D'ENTRE EUX Y All, ET 
T. QU'l RÉUSSISSE / 


COMMENT. VOULEZ- VOLS QUE, DANS CES CONDITIONS, 
ZE SOUTIENNE ABOUT DE BRAS TOUTE NE 
ARMÉE ET EN MÊME TEMPS MON PANTALON! 

ZE VOUS LE DEMANDE 





HOA,SADATS / ! EMPEREUF 
OFFRE GNE FORTE RÉCOMPENSE 
A'CELGT pur ACCEPIERA ET 
RÉCSS/RFA NE MTISSION 


LAFLEUR ! 
Va Cor / 


7 LES VOLONTAÎIRES PRÉCÉDENTS, 
RTE CITOYENS CENÉRA I. NOTEZ 

SUS-MOl 5 Pa 'S SONT TOUS AEVENCS *"2 
CITOYEN GENERA 

















Ci,C'EST LATRUFFE:LES FA,CEST ROGNON ! ÎLS L'ONT| | ALORS LA CEST COLL/SSE / 
MONGOLS SE SONT BALADÉS LAÏSSÉ ENTIER. RFA PPORT 
DANS TOUTE LA STEPPE AVEC 





? ON F7 FAIT LA CROÎÏX EN 
À CE QU'APRÈS L'AVOIR , FONCTION DE CE QU'ÎL EN 
TREMPÉ DANS L'EAC, LS NON7| | RESTAIT.!_ AVANT SA MORT, 
LANCE AVANT DE NOUS LA PAS Pc ENSUÎTE DÉCOUPER. /L_FAISAIT PLUS DE DEUX 
RENVOYER. PAR-DESSUS LA GLACE OUT LE RECÇONAA METRES SOUS LE 5//A40O/ 
LES PAL/SSADES :-- LI AUSSI HOPS!/ À D 
PAR-DESSUS LA 
PALÎISSADE / 


SA TÊTE PIPUÉE SUR NE 














SEdé CN FO 
RISPLE FAÎT DE SE 


VOIR TRANSFORME 
EN _HACHIS DANS 
CETTE MISSION --- 





Of bis. CEST 
GODAÎLLE, lé FAT" 
TOUZOUFS 4 it 
ESSAYE DE S£ 
FAIRE REMARQUER 













CH/oOUT, CITOYEN GENERAL 
AU DEBUT CEST FROÎD, MAIS 
APRÈS... ÆHAAAA 7/4 AA A 

VOTRE COKPS BRIE COMM, 
Dé/ CHARBON DE SOIS- 
FHAAAA:- CESTUNE 
MÉTHODE - 


KLAAAA 
MONGOLE --- 






VENE VOUDRAIÎS PAS ÊTRE | TL LE VOIS, CITOYEN 

INDISCRET, MAIS +. QU EST./ GÉNÉRAL, TE ME 

CE QUE VOUS FAÎTES PE j RÉCHAUFFE --- #OP 
OP Lor LOF 

















ZE PEUX VOLS 
PARLER? 


BIEN SUR, 
DTOHEN GENÉAAI / 








VOÏLA".. TE .… à , PAR LES TEMPS Qui COURENT. JE Ÿ Eli CEST GUSTEMENT IN 
HE! PRÉFÈRE LE GARDER PRÈS DE PEU DE FA DONT TE VOLLA/IS 
g 4 . MOÏ-.. PENSEZ D TOUT LE VOUS ENTRETENIR a 
MAIS pe EST-CE MONDE 4 F4. AURAÏS BIEN | fn 
PE SSI =" TROP PEUR QUUS NE MELE / * 
FA !i d TRANSFORMENT EN KÊTT -- 





CITOYEN GÉNÉKFAL, ZE T'AVERTIS, 


SITE SUIS ICI, CEST JUSTEMENT 
POUR : PRÉSERVER LA VE DE 








INOTILE ! g'AÎ MIEUX À 
VOUS PROPOSER ! 
VOUS ALEZ PARTIR 


Si Ty TOUCHES À UN CAIN 
DE GODASSE, JE JE SABRE 
SUR-E-CHAANL / 


HEIN? MAIS 


NON , VOYONS, 
ON. 


MONDE, À FAÎM --- 
ALJourD' hui US TIENNENT , 
ENCORE LE COLP, MAIS qui 


LS 
Dir 

S/ VOUS AVEZ Ÿ 

ORDRE. DE REJOINDRE 

L'ARRIÈRE DE NOS 

LIGNES POUR Y JP 

PORTER ON NOOON// 

MESSAGE DE 

L'EMPERELR / 


SAIT SÏ DEMAÎN / 





EUR-LE- CHAMP! 
LE TEMPS DÉCAÎRE 
CN MESSAGE / 


Si, Si S1., 5 
Z'NSISTE ‘.… 


TELE | 











ZE SUIS FER DE 
VOUS, SOAUDAT./ 


VOL DIRE 
PAR LA T 






ADEL, SRE | TE LEUR REMETR AT JP a S X VOUS CROVEZ qu'il RÉUSSIR, _s 
VOTRE MESSAGE , OÙ CAMAIS A pm OA C à es ( Æt25rBREN AT 
PLUS, TE NOSERAI ME PRÈ- EE , 


(= A PEN 
DC ET, #9 2 SRE, SINON. 
LEn | 














Qn-L— > l 40) 


US 1) 7 sf) "2 LE 










BON SANG, LA TEMPÊTE 
À L'AÏR LE REDOUBIER 
Æ VOLENCE, DANS 
AA P/ELPLES MINUTES, 
d ON NY VERÆA és 
27 > A D/x PAS / 





VOUS Y RECONNAÎRE 
PAR UN Cr sd PAREÏL 
% e 





ON EST ARRIÔVES, 
GODASSE. ON EST 

À TAPAÎVÉS, MON VEUX... 
DZ WNYA4 PLUS QU'A 
M ATENDRE QUE LA 


ù EMPRÊTE SE 
7 Æ.. 


















UN LIN ,, 
CHARIÎOT/CEST. 





OOH, LES GARS/ COURRIER DE 
L'EMPEREUR ! QUELQU'UN PEUT. ÎL 
ME CONDYRE AUPRÈS D 
RRCOMMANDANT. DE 
CETTE GARNISON / ©, 





GODATUE/ PUEST- CE QUE 7 FAÏS,C/./2.| | MAÏS ALORS, TE SUIS. A\‘TA PLACE, TE 
CE TE CROYAIS FARTT EN MISSION! F REVENS 4" MON POÏNT FILEAAÏS DIET AVANT) 


DE DÉPART/L/ A] POLE L'EMPEREUR 
LAFERLCHE, V3 EN, ÇA MEN À 74. NE SEN APERÇOIVE, 


A. 7 PLEÏ TOUT L'AÏR/ 
NT 






ef F£E...pue/oues hLevres 
PLIS TSF une 
LC] 








MALDÎTE 
TEMPÊTE DE 






FAÇON DE 
PARLER 


SÎZE VEUX ME 

DÉBARRASSER LE 
CES DELX- LA, ÎL VA 
FALUOÏR RPUSER./ 


[ IMPOSSIBLE DE 
LES EVTER ee. 
FODASSE,MON VEUX, 
VA FALOÏR ÊTRE 


PAUDENT... 
































LL MA VE! 
CETTE FO/S,/1 NY À FLUS 
DÉC A PPATOIRE !.-. VA 
FALLOÏr FAÎRE FACE -- 
A\‘TOf DE TOLE®, 

GODASSE.!.. 














CEST PAS 
BEA, €4 /7 

NON MAIS y 

CEST-Y PAS 
DÉEAC, FA/P 








ET MAINTENANT, FrLONS/2'1cI 
A CE Qu'il FEPRENNE SES 
ESPFÎTS, NOUS SEFONS 

OÏN... 


LYADES GENS QUE LA MALCHANCE 
POYRSUÎT PENDANT TOUTE LEUR WE, 
D'AUTRES, CE SONT LES Ta 


MOÎ, CÆ SONT LES MONGOLS !’. 


$ ALLEZ , GODASSE, 
CURAGE, MON VEUX … 
TU NE VOUDAÆAIS 7OuT 
DE MÊME PAS VOÏR 
LA TÊTE DE TON 
MAÎTRE SE BALADER 
AU BOUT DUN F£F 
DE LANCE 8. 




















HA ,GOPASSE/ ZE ME DÉMANDE 
PARFOIS CE LE FERAIS 





A‘ PRÉSENT. ON PEUT. 
CONTINUER TRANQUILLEMENT + 
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S VRA/, 


PA 
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DÎTES-MoÎ QUE C'EST 


C'EST PAS VRAÏ. MAIS 
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7. 





Le 
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Ce FC >. 
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>, LA ÉCHAPPÉ 


LP ,Ku DE MILLE 
DS À Mil/4RDS. où 
D >. BELLES 

» CVS 7 
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SIRE! UNE SENTINELE 
DEMANDE A VOUS. PARLER.) 
CEST. HN... A4 SUJET DE 
VORE MESSAGER -- 








LES MONGOLS ONT TETE CECI PAR-DESSUS | SON ,CALEGÇON, 
LA PALÎSSADE./ SON COLUVRE-CHEF. AVEC SRE / 
SON CALEÇON ROLLE EN BOULE 7) | 


A L'INTÉRIEUR >> 














HOL FOOL/LIL 


. /L YA 


ouElqu un 












AÎNST L'EMPEREUR 4 BESON 
DARMES, DE VIÎVRES, DE MUN- 
T'ONS ET DE VÊTEMENTS 
CHAUDS !.…. 





+ 4 

ÿ IIS 
OZ 
GTS 





COURRIER DE 
LEMPERELR, 
> ÂDYEN GENER AE / 





-…. L'EMPEREUR AT lt, SPÉCIFIE 


= STE ETAIT. 
TRES ,C/TOYEN 
GÉNÉRAL | LES HOMMES Per 
+ TOMBENT COMME | / 
DES MOUCHES --: 4 


..-VOLIS 
AVEZ V/ 7 
A LE TEMPS 





TANT AMEUX,CTIOYEN 
GENERAL ! LA 
NEÎGE NOUS 
DIÎSSMIELERA 

AUX YEUX DES 
MONGOLS, ET ANS! 


COMMENT Ÿ 
VOUS N'AVEZ 
PAS VU LE TEMPS: 

L NEÎGE , Vous 





_HÉLA4S. | LS SE SONT 
INFATRÉS DERRIÈRE NOS 
LIGNES. ET AARCELENT SANS 
ARRÊT LES COLONNES DE 
PRAYITAÎLEMENT: -- 































EZ LOMME 


MAÎS CEST GRAVE, £A / VOLS 
DÉCIDE / DEMANDEZ QUE LON 


CROEZ QUINE COLONNE DE LE 
CHARIOTS POLRFA PASSER VOLS CHARGE AUTANT DE 
À TRAVERS TOUT A 7 CHARIOTS QUE NOUS VOUDRE: 
AVEC EN PEU DE CAÎNCE ET METÉZ-\VOLS EN ROÛTE 
ET UN HOMME DÉCIDE, SURLLE- CHAMP! NOUS NE 
VOLDRIONS PAS FAÎRE 
ATENDRE F 





ÆT BAISSEZ k 

BEN LA DLE EN j:: 

SOFANT/ ON 6, 
GELE, TS 














FAUT PAS RALER : 
COMME ÇA, DUO... ON © 0 

PASSER A, VOUS VERREZ.) 

CE NE SONT QUE DES PETITS 

ea C2 GROUPES. PAR-CT PARLA ; 
US NOSERONT ZAMAIS 

NOUS ATAQUER --- 





Ô HZ 
JR 











DAÎLLEURS , REGARDE Z/1A4 TEMPÈE 

AUGMENTE... D'ICT UNE HEURE OÙ 

DEUX, ON PASSERA, TOUT A\ FAÎT 
JNAPEREUS 1... 



















Ÿ GMETRES.FICHU PAYS 
e- _ 


- PR & der 
V2 


7 £ G 7 ÉYINDHOL/: 
| J 4 BONDIO4 DE BONDIEL), NAS! Ars AA CKRÉ e- 
D \WNN'YVOT PLUS A'DEUX O(GNAANCE 4. ON A NOLE 
Æ LC << ; 
Ÿ PULL ME: Gi 


















AVERTIR LES 
AURES QUE LES\ É 
MONGOLS 

RISQUENT DE 










HouHg 


e 








. 





AÏE AÏE AÏE..- FES...RESTE | | X£E.. L£S AUTRES 
CALME, GODASSE, ON.-- ON "À |CAAR/OS ONT DÎSPArRE.-- 
VA TOUT DE MÊME ESSAVER À] lCEPANEMEN Un Cour © 
DE SEN SORTIR --- : S À |D£ES MONGOLSS ÎL VA 
Le = si — LEE FALLOÏR OUNRIR L'Œl,) 
£T7 44 f Æ 
BON. 











E 











MAMAN 








5 CEST PAS VRAI. 
O\ A/S CEST PAS 







TES 
L 


CNNE: 
























—°0( FONCE,GODASSE, 























ET LES VÉTÉMENS CHAUDS --- 
ZA BIEN L'IMPRESSION QU ON 


NE V4 PAS MOFFRIR LE THE 
DEN PEN PANT- ne” 


_ EH BIEN, Nous VOÏA FRAIÏS... 
ADIEU, LES ARMES, LES MUNIÎTIONS 











DANS LA VE, L YA DES MOMENTS 
COMME ÇA OÙ L'ON NE SAÎT P4S 
SL FAUT RIRE OÙ) PLEURFER..- 


CEST CURIEUX, 
POUR L'INSTANT. 
ZAT BIEN ENVIE 
DE FAÎRE LES 
DEUX: 




















SAOK 22e ÇA -- 
A4 VA MEUX 























AUONS-Y, MON VEUX, / 
NON, CEST A\ PRÉSENT, JE ME 
VæAi./ L N'YA SENS DATAQUE! I 
s 4\p/! << re 
PAS À DIPFE... ‘ 





saine 7 4 d 





























SPE LE HUSSAND 
GODAÎLLE EST DE 
S< _PEBUR / 
DIE _ —— 
SOÎT LOUE 
ÎL 4 PÊUSS! F 












QU'À EST BON DE SAVOÏr 
PUE NOS FPANGS SONT 
FOPMES DE BPAVES 
PLE BEAUCOUP 
NOUS ENV/ENTL 


ER 
p | 








DANS MES 





























COMMENT ÇA /L NY A PAS DE 





N'YA PAS 
DARMES, 
SRE 
TER: | 
EE NY A 
PAS DE 
MENÎTIONS 


CHARIOTS 17. ET LES ARMES /7 


ET. ETUES 
MUNTTIONS 











TLES VVRES/0/ 
7 4S DE \ 
= VVrES.. 
MEVE — ee 
PAS DE VÊTEMENTS 
CHAUDS !7 
NE 77 PEN, 
ÊT , TEN, Sire ‘Les 
MONGOLS ONF JOUT 
























VOUS NY ÊTES PAS ALE ? 





MASSITS } ZÆVo LS 
7e) LENS : 
ME ns QUE 
VOUS NY 
ÊTES PAS | 


ALLE 
À 









COMMENT ÇA, TE NV SUIS PAS AU / OÙ SUÏS-TE AUÉ ALORS] 

VOLS LACHER SOUS UN PETIT 
MONTICLLE LE NEIGE À LELART, 
AU CAMP... + 










" 5 L'EST TROP 
| FLAT! 























| [ZACFETE, FEFUS DOBÉÎSSANCE CA CEST FORT! 
| | £7 Gros MOTS DÉPLACES ÇA CEST TROP FORT 
EaA LEVANT SON = 
D EMPErEUR. FLE 


























NON MAIS, Ti AS ENTENDU ÇA,GODASSE!F  \ 2, NAAAAN 
D/S, TU 4S ENTENDU F/ ON À AFFRONTE 14111117 
LE FROÏD, LA NEIGE, LES MONGOLS,ET TOUT 
ÇA POLFPLOT/F POUF 2ES CLOP/ÎNETES .-- 

QC «CA : = 


A. .———— 
ré! 7 





FA/ÇA NA L'AIR DE RFIEN, MAIS CEST 
FO) CE QUE ÇA SOLLAGE j VOUS 
SAVEZ 


< n, ne 



























CE. T'EN FAÏS PAS, M4 VEILLE 
VOLDRAÎS SES BFRETELES, ÎL POURAA 
LA DIRE IN TOUJOURS CO/FIrF POUR 
MOT, Vous LES RAVOIR 


@ PEFMETE A 
ES er 
N'a. 























FA 
<e L Épisode 


SANPRON-CANN TE 














Echi--. AMHEM/ A'MON AVIS, SÛRE, ZE 
CROIS LE VOIS AVEZ EÙ TORT..- 


LE LISSARD GODAÎLE ÉTANT 
LE SEUL A'CONNAÎTRE L'ENDROÎT 
DC SONT RETENUS LES CHARIOTS, 
CE CROIS QUE CEST UNE EPREUR 
QUE DE VO O/R LE FAÎRE 


7} 





L# 














QUI PENSE JCÈVOUS 
Fc. VOus, 
S/FE, 





ET LAÎSSEZ- Mo 
REFLECAI 











A'MON AVIS LE HUSSARD 
GODAÎULE ÉTANT LE SEcCL À\ 
CONNAÎTRE j ENDROÎT © 
DEVIRAIENT ÊTRE RETENUS LES 
CHARIOTS, CÆ SEMAÎT UNE 
ERREUR QUE DE LE FAIRE, 
FUSILER.. 2 TS 
TEEST 
AUSSS 
MON AVIS 
SRE." 


HT 
































FAÎTES-LE DONC RELÂCHAER, MAÏS 
DISCPETEMENT.:. TE NE VOLDIrAÎS 
PAS PLE LON SACRE QUE s 
L'EMPEREUR REVENT PARFOIS 
SUR SES DÉCISIONS 


TA'VOS 
ORDRES 
SRE 








NATORELLEMENT 


ENCORE UNE PETITE CHOSE, NEY/ 
SRE! 


S'LNE REVIENT PAS AVEC LES 
CHA R/OTS, DÎTES-AL BIEN QUE TE 

ME CHARGERAI MOÏMÊNE DAUER 
TEE SA TÊTE PAP-DESSUS LES da 
PALISSADES COSAPLES . 

















PARFOIS L 
VYGNONE S/ JE 





DOÏ5 LE FEÉMERCIES 
L£ MAUOINE 


SJ ENCORE Île M AVAÎT DONNE 
DUELPUES ONMES.--- MAIS 
MON EE  A'EPOÎRE QUE 
DANS L'ADVERSÎTE ON EST 
ToOUTOURrS SEE ET TON 
SEUL VE ME DEMANDE BEN 
COMMENT JE VAS EN SORTIR! 








































































1 | ZF74VO, MON GODASSE! 
2 gE 


ZE SAVAIS QUE 


POUVAIS COMVER 
SUR TOÎ 





























TEMPS, 


LEs 


CE 
VA/S ESSAVER D 


UARVEÏLLE - 
PEADANT 
LDEL/VRER LES 
DAS 


SAV 
PEN 














GODAILLE.-- 
F- MAIS 7 


CL 7AISEZ-VOLIS ! 
VOUS AVEZ ENVIE QUES 
NOLS TOMBENT DESSUS 

O4 ouoi/7 














= =,  CIMME DES LE VOUS POURREZ TOLZOLNFS AVACHES, /L NE 
CAL, CBARRÎIQUES ES 1e DERNIER Coarior | \FAUT PAS ÉNEÏLLER LEU/S 5 
PEUT-ÊTRE, re ATENTION TE VOUS APPEULERA) 
[MAS JTAÎME AUTANT Ne, —T É 
NE FAS PRENDRF£Æ 
DE R/SPCES ! 





245 DE DANGER, | | FAUT Fl1Er DicT AU VOUS AUTRES, RESIEZ LA Ÿ 
US Sont &onps | |Pacs VTE / CHARFGEZ Tour | |FAVES <OMME. ST VOUS. ÊTIEZ 
eo 


/ _ 
TITRE + # AU DERNIER MOMENT. 
EST CONME )EXPLIPLJESA |. 
ST CETATT sr d 



















ZA) 
D) + 
mr 


Dh | 
, mn. LI À à 


/ SDTAVEL, LEUR. 
f CHEFS NE TEN FAIS  } 
PAS ,ON SEN OCUPE AY] 

















































OHMO!, TAÏ GODASSE/ AVEC 
77 DÉSRÈRE BIEN MEN _ |. 
SORTIR! JE VOUS RELOÏNDRA 
TT DÈS QUE POSS/BLE. 
GOLASSE 

UN CHENAL , 
CE NEST 
PAS GRAND 





DOME ,C'EST BIEN COMPRIS/ 
STÊT PUIS SERONT À 
MA POYRSUIÎITE VOUS. 
PRENDREZ L4 DIFECTION 
24 NORD, ET SYRTOUT NE 
VOUS ARFÊTEZ P4S/ 



































CHOSE / 
COTE \s 
A AIT (C2 
si A TZ re SUN j 
TG 5 NUE ) LEA te ALP AN ET 
ee NOT PRISE EE a à 
ER D … 


















EN TOUT. CAS, FA VAUT MIEUX 
7/7 


QUE F/EN D4 





AA 


—_ 












= 
. 
CA 
L 


NPA 

S à 
TP 1 pr Z 

à Ce 4 4 


A De 
ul PP gp 


Cy2 ° ÿ 
44 CR > 


V1 Z * 





US 
N S Re 
AQU ILE 
JK «a ne 


LAN 








CH ZT! ON . CN ATRAIT 
L'AVAÎT TE A FAÏT. LŸ LE PRENDRE 
ouBlié Eldi-tA/ AVEC NOUS / 








AÏE AIE AE 1 
US SE 
RAPPROCHENT 
DE PLUS EN 
PLUS ! iL VA 
ÊTRE TEMPS 

































































ZE FARIE UN BOUTON DE COMTE £ 
CONTRE CN BAR DOR PE 7 (| 
L'EMPEREUR VA RÂLEÆ À CAUSE A1 72 
DE LA PERTE DE SON ‘ 1 
Z 


à ENCORE ON BON BOUT DE 
CHARIOT :.- 


NN [CHEMIN À FAÎFE 4 
<< 8 


LPS 
où 


















































nr 











OUEST CE 








PASSE /T 











ATACHEZ JOUS LES CHEVAUX À' L'AVANT. 
TOUT LE MONDE EN BAS DE CHARIOT, 1 


RENE SORTIR DE LA’ 
> — ÿ D 
N 














NOUS SOMMES CE ui M'NPU/ÈTE , MO, 
J CONTENTE. PUE TE CEST DE, VOÏR LA TÊTE 


T'EN SOFS TIRE, QUE VA TIRER L'EMPEREUR) 
GODAÏLUE/ON PLAND ÎL VERRA PS ON 
\ COMMENGÇEAIT A‘ NE ét) RFAMENE D 


L'N 
2 / k .… 
RE "| 
En T2 


PEUT SEST 





CHAUD ra, 27 





ON AMÈS LE MAXIMUM LANS 
Elu ci Vi VPES, VÊTEMENTS 













LTTONS «u« 
UME MELA 
A 








A 

LEIN NV LA'QUE 

CEST DE MA ÊAUE, 
7e 


A'PRÊSE. 


7D/,SORS DE LÀ, 
MONTRETS COMMENT ON 
CONDUIT. CN CHARIOT! 


ZÆE VAÏS 7E 








7 CEST SON! 


SORS DE LÀ, NOM DE NOM. PEN Ts 
LES COSAQUES SONT 4} CEST BIEN POUR 
SÛREMENT SUR W”os TALONS, 2 LES COSADUES ,. 
+ ll VAUT NUEUX C4 ar 6 
EVER DE 
MOÏS/F ES 
TÆO2 
LONGTEMPS 


bn ”” 
7 
/ 
















(EL 
} 























EN , Eee, HEIN Vous ÊTES FOLS \ —_— 
DA /LL ww LT p] 

; ON A DEA DU EN | Ales 
TROP LOUFPDEMEN, - \ RSS 
CHARGÉS, & PAUDeA | | LAISSER UNE PARTIE! É= 


L'EMPEREUR NE 
ME L£ 

PARDONNE/RA 

ZAN/AÏS / 


VO/R A EVACLE 











cs pes 
ess. FL éme } 






















LH SIEN, TU cHAUDS 

Vois / CA 4 L'EMPEREUR / _—. 

ÊÉ TOUT VA ME pee” DA", MAÏS 
Fr NE : € / /S 

tue ne = T° Au MSNS TÈNE 


LA VEVE/A P45S 
FPARDESSUS LA 
PAL/SSADSE. 


2 ——— 














ZA] pzs. |] ALLONS ALLONS 

/ L SERA . 
DE/TOULFS B/EN 
DATENT QL/AND 


























COSAQUES . 


= 





323 








AUGME ON) HEÏN/F 
B4æ/l DE £ 














ZÆ NE VOS PAS 77ÈS ]| 
S'EN CE QUE TU \ 
DOME-MOÏ VEUX ARE _L à 
ÇA LT TIENS 
LES FÊNES. 





















ZE NVAIS FAÎRE CEST 
SALER C£ Re 
PONT, TIÎPLE K PENSAIS 
ANDOL/ÎLLE D... 






A 
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